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Au cours de la récession du début des années 80, il y a eu une augmentation importante du 
nombre de familles canadiennes vivant dans la pauvreté. La situation s est améliorée en 1985 et 
1986, mais le risque de pauvreté demeure plus élevé pour les familles avec enfants qu il ne 1 était 
au début de la décennie. Le taux de pauvreté des familles ayant un ou deux enfants est presque 
deux fois supérieur à celui des ménages sans enfant et, chez les familles de trois enfants ou plus, il 
est trois fois plus élevé que pour les ménages sans enfant (figure 1).

Plusieurs changements survenus dans la répartition de la pauvreté soulignent 1 augmentation 
de la pauvreté chez les enfants. Depuis quelques années, la pauvreté frappe davantage les jeunes 
ménages que les personnes âgées et surtout les familles monoparentales dont le chef est une 
femme. Le nombre de familles pauvres dont le chef est âgé de moins de 35 ans est passé de 
28 p. 100 en 1973 à 40 p. 100 en 1986 et, au cours de la même période, le pourcentage de familles 
pauvres dans lesquelles la mère élève seule ses enfants est passé de 19 p. 100 à 27 p. 100 
(figure 2).

Le nombre d’enfants des familles de «travailleurs pauvres» a diminué tandis que le nombre 
d’enfants des autres familles pauvres (dont les adultes ne travaillent pas) a augmenté. Selon les 
Données de base sur la pauvreté, 86 p. 100 des enfants de ces autres familles pauvres vivaient dans 
des familles monoparentales dirigées par des femmes.

Tableau 1

Nombre et pourcentage d’enfants vivant dans la pauvreté entre 1980 et 1987

Année Nombre 
(en milliers)

Taux
%

1980 896 15,0
1981 969 16,5
1982 1 113 19,0
1983 1 131 19,3
1984 1 209 20,8
1985 1 047 18,6
1986 954 17,0
1987 955 16,9

Source: Les données pour 1980-1984 proviennent du Profil de la pauvreté. 1988. oublié par le 
Conseil national du bien-être social. Les données relatives à 1985-1987 sont tirées de 
la Répartition du revenu au Canada selon la taille du revenu 1987. de Statistique
Canada. Les enfants ont moins de 16 ans.


